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Osons l’espérance !
Par le père Alexandre de Bucy, curé

Notre actualité est lourde : crise du 
coronavirus, crise sociale et écono-
mique, attentats terroristes. Le pape 
François parle souvent de notre 

époque en disant que nous vivons une 
guerre mondiale par petits morceaux. Il y a de quoi 
être désespérés.
Pourtant, le prophète Isaïe ne cesse de nous dire : 
même d’une vieille souche, « un surgeon peut 
sortir » (Is 11, 1). La parole de Dieu nous invite à 

savoir regarder ce qui ne va pas, mais aussi à 
discerner ce qui est en train de germer. En hébreu, 
d’ailleurs, le mot de « crise » désigne d’abord la 
table d’accouchement. La crise est l’occasion 
d’accoucher d’un nouveau monde, que nous dési-
rons tous.
À travers ce nouveau numéro, nous vous invitons à 
voir des signes d’espérance tout près de chez vous, 
les signes d’un autre monde, et à vous y associer si 
le cœur vous en dit. 
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« TOUS, ANGES GARDIENS »

Rendre notre monde plus 
fraternel, signe d’espérance
À l’annonce du premier confinement, nous avons tous été brutalement 
touchés dans nos vies, inquiets pour nos proches, nos familles.  
Heureusement, je revenais du pèlerinage paroissial à Assise, emplie 
de cette sérénité, de cette grâce d’avoir vécu une semaine sur les pas  
de saint François.

J’ai proposé au père Alexandre l’idée 
de mettre en place un service aux 

plus fragiles pendant le confinement 
avec comme nom « Les Anges gardiens », 
ainsi que Nicole nommait les pèlerins attentifs 
aux aînés et aux plus fragiles. Beaucoup d’entre 
nous sont déjà des anges gardiens sans le sa-
voir. L’idée ici était de se déclarer comme tel, 
mais aussi de recenser les besoins. 

Un compagnon sur le chemin

Les secrétaires paroissiales, Caroline et Marie-
Hélène, ont assuré cette organisation pour 
n’oublier personne sur le bord du chemin.
La fraternité, la solidarité, ce n’est pas forcé-
ment loin de chez nous ! Dans notre quotidien, 
c’est cette petite attention aux autres : appeler 

un proche, prendre de ses nouvelles, 
avoir un peu de disponibilité pour faire 
quelques courses mais surtout avoir une 

disponibilité de cœur, une rencontre, un 
sourire. Notre paroisse le fait, le vit, et relève 
le défi d’être chacun l’ange gardien d’un frère, 
d’une sœur. C’est une vraie raison d’espérer car 
nous apportons la preuve que nous pouvons 
rendre ce monde plus fraternel !
N’oublions pas que, messagers de Dieu, les 
anges gardiens sont des signes vivants de la 
présence de Dieu parmi nous : « Je suis avec toi, 
je te garderai partout où tu iras… je ne t’aban-
donnerai pas » (Gn 28, 15).

CATHERINE MIETTE

Vous pouvez rejoindre les anges gardiens : 
www.paroisse-enghien-saintgratien.com  
ou en laissant un message aux secrétariats.

« Un bon ange 
l’accompagnera,  
il fera bon voyage 
et il reviendra 
en bien bonne 
santé »  
Tobie 6, 22
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AVEC LE SERVICE ÉVANGÉLIQUE DES MALADES (SEM)

Tisser des liens avec nos aînés  
et être proche des malades
Je suis Martine, retraitée, bénévole 
depuis plus de vingt ans auprès des 
personnes âgées dont cinq ans à la 
paroisse d’Enghien, au sein du Service 
évangélique des malades (SEM).

Ma mission consiste à visiter des personnes 
âgées en Ehpad (établissement d'héber-

gement pour personnes âgées dépendantes), 
foyer-logement et à domicile. Au sein des éta-
blissements, je prépare une messe une fois par 
mois environ, j’organise également des temps 
de prière, comme le chapelet. Enfin, chaque 
année à Noël, je coordonne, avec les enfants 
du catéchisme et les animateurs en Ehpad, un 
temps festif pour les résidents. J’anime aussi un 
atelier de composition florale ou j’accompagne 
les résidents lors d’une sortie.
Pour moi, les personnes âgées ont une énorme 
richesse à partager avec nous. C’est toujours 
un bonheur de nouer des relations avec elles, 
d’écouter leurs histoires, leurs expériences, de 
recueillir leurs conseils. Vivre profondément 
ces temps de partage me permet d’en ressortir 
vivifiée. Bien sûr, nous leur apportons aussi une 
chaleur humaine, une écoute, une famille. Ces 
rencontres sont un véritable échange.
Malgré cette époque tourmentée de notre exis-
tence, la vie ne nous a pas abandonnés ; aussi, 

construisons ensemble une chaîne de solidarité 
pour oser « aller » frapper à la porte de nos aînés, 
et si besoin, redonner un sens à leur vie, les sou-
tenir moralement, briser leurs angoisses. Mon 
espérance aujourd’hui : Jésus disait « tout ce que 
vous ferez aux plus petits, vous le ferez à moi » 
(Mt 25, 40).   MARTINE GUIHO

Vous pouvez rejoindre le SEM sur  
www.paroisse-enghien-saintgratien.com 
ou en joignant les secrétariats de la paroisse.

« J’étais malade  
et vous m’avez visité » 

Mt 25, 36
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AVEC LE SECOURS CATHOLIQUE

Vivre la solidarité  
avec les plus vulnérables
Cela fait plus de trente ans que le Secours Catholique (SC) existe  
à Saint-Gratien. En 2015, j’ai été amenée à en prendre la responsabilité.  
Tout en étant, encore, en activité à mi-temps, j’ai ressenti le besoin  
de consacrer mon temps libre à la solidarité. 

J’anime une équipe d’une douzaine de bé-
névoles dont les activités sont diverses, 

accueil, écoute, aide alimentaire, vestiaire, 
sorties éducatives, goûters festifs à l’occasion 
de Noël... Notre équipe est en lien avec les ser-
vices sociaux de la ville qui nous autorisent 
chaque année à organiser une collecte alimen-
taire  ; par l'entremise du CCAS où je repré-
sente le Secours Catholique, ils nous envoient 
les personnes en difficulté. Pendant les confi-
nements, nous avons continué notre mission, 
en distribuant environ cent cinquante colis, 
sans compter les «urgences». 
Ces actions demandent beaucoup d'investis-
sement mais sont récompensées par la géné-
rosité bienveillante de nos concitoyens et les 

chaleureux remerciements des personnes que 
nous recevons.
C'est pour ces raisons que, malgré les difficul-
tés actuelles, je continue d'espérer en puisant 
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AVEC L’ÉQUIPE D’ACCOMPAGNEMENT DES FAMILLES EN DEUIL (EAFD)

Vivre la compassion
Depuis plus de trois ans, j’accompagne les familles en deuil  
à Saint-Ferdinand d’Argenteuil et à Saint-Paul des Raguenets. 

Durant ce dernier Noël, plusieurs per-
sonnes touchées par un deuil m’ont 

recontactée pour donner des nouvelles et 
continuer ce lien avec notre équipe EAFD qui 
leur a permis de sentir une communion dans 
l'empathie, dans la peine et dans l'espérance. 
Ce lien est important pour chacun, et nous 
continuons à porter dans notre prière toutes 
ces familles endeuillées.
Une personne, avec qui je suis en lien depuis 
plus d’un an et que je portais dans la prière 
depuis le décès de son épouse après plus de 
cinquante-cinq ans de mariage, était comme 
les disciples d’Emmaüs, le dos tourné sur le 
passé, ne croyant plus en l'avenir… Dans nos 
échanges, je sentais qu’il voulait rejoindre 
son épouse. Et puis là, en début d’année, il a 
repris le chemin vers Jérusalem… me disant : 
« Patricia, mon seul guide, c’est le Christ, c’est 
Lui ma force, une lumière qui m’éclaire. » À 
sa voix, j’ai constaté que tout avait changé 

même si la route ne serait pas forcément fa-
cile tous les jours.

PATRICIA PETIT

Vous pouvez rejoindre l’équipe d’EAFD  
en visitant le site de la paroisse www.paroisse- 
enghien-saintgratien.com ou en joignant  
les secrétariats de la paroisse.

Le témoignage  
de Ghermisse

Ghermisse Zibaka, 
avec sa fille Merveille, 
fait partie de nos ac-
cueillies. Après avoir 
beaucoup galéré, elles 
sont maintenant en 
bonne voie d’auto-
nomie : « Partout où 
je vais, où je suis, je 
dis que le Secours 
Catholique est gentil, 

tout le monde accueille bien, ils donnent des 
conseils, ils aident pour manger et habiller 
Merveille. Quand elle sera grande, j’explique-
rai à Merveille ce que le Secours Catholique a 
fait pour nous. »

« Jésus, nous le croyons, 
est mort et ressuscité :  
de même, nous le croyons 
aussi, ceux qui se sont 
endormis, Dieu, par Jésus, 
les emmènera avec lui. 
Réconfortez-vous donc  
les uns les autres avec  
ce que je viens de dire. »
1 Th 4, 17-18

« N’aimons pas en paroles  
ni par des discours,  
mais par des actes  
et en vérité » 
1 Jn 3, 18

de l'énergie dans le sourire des accueillis et en 
me disant que, quand les jours seront meil-
leurs et que nous pourrons de nouveau orga-
niser des sorties familiales, notre récompense 
sera de voir les parents heureux et les yeux 
des enfants pétiller de joie.

MARTINE EMELIE

Vous pouvez rejoindre le Secours Catholique  
en visitant le site de la paroisse  
www.paroisse-enghien-saintgratien.com  
ou en téléphonant aux secrétariats de la paroisse. 
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AVEC LES ENFANTS DU MÉKONG

Vivre la fraternité universelle
Marie-Claude Boismartel, mariée, trois enfants,  
est solidaire des «Enfants du Mékong».

Passionnée par le social, je suis investie 
entre autre dans l’association Enfants du 

Mekong (EDM), pour laquelle je suis à la fois 
marraine et déléguée départementale. Cette 
association cherche à soutenir les populations 
défavorisées d'Asie du Sud-Est (Vietnam, 
Laos, Cambodge, Thaïlande, Philippines, Bir-
manie, Chine), en les aidant à obtenir une vie 
meilleure, par l'accès pour les enfants à la sco-
larité, par la promotion d'un travail équitable 
pour les femmes ainsi que par l'accès à la san-
té et le soutien des projets de développement. 
« L’enfant que nous aidons aujourd’hui, sauvera 
son pays demain » étant l’un de ses slogans.
L’aventure a commencé il y a vingt-cinq ans, 
alors que mon époux et moi-même choisis-
sions de parrainer Lucy, une jeune fille au 
Vietnam. Cette aide financière (24 euros par 
mois qui revenaient à 6 euros après défisca-
lisation) accompagnée de notre correspon-
dance régulière, lui a permis de poursuivre une 
scolarité épanouie jusqu’à ses 18 ans. Depuis, 

nous avons parrainé trois autres enfants : Phu, 
un jeune garçon vietnamien de 10 ans qui 
s’est arrêté au collège, Nguyen Phu un autre 
jeune homme vietnamien qui poursuit tou-
jours sa scolarité à l’heure actuelle, et Jaysen, 
une jeune Philippine de 17 ans qui souhaite 
entrer à l’Université l’année prochaine. Ma fille 
aînée Victoria et ma fille cadette Laëtitia sont, 
quant à elles, les marraines de deux enfants en 
Thaïlande.
Depuis dix ans, je suis également la déléguée 
départementale EDM pour le Val-d’Oise. Cela 

« Un membre souffre-t-il ? 
Tous les membres  
souffrent avec lui » 1 Co 12, 26

Chacun, qui que nous 
soyons, nous sommes  
les membres  
d’un même corps.
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EN TROIS QUESTIONS 

Le métier d’Odile, aide-soignante :  
prendre soin des autres
Odile François habite Les Raguenets à Saint-Gratien.  
Elle fait partie de la communauté catholique de la ville.

Autour du Lac. Que faites-vous au sein de  
l’hôpital ?
Odile François. J’y suis aide-soignante. Par mon 
métier, je contribue au bien-être des patients dans 
leurs besoins quotidien, je les aide à garder le peu 
d’autonomie qu’ils ont, je suis présente à leurs 
côtés pour répondre au mieux à leurs besoins.

Qu’est-ce qui vous pousse à faire ce métier ? 
J’ai une grande passion : vouloir aider les autres, 
particulièrement ceux qui sont faibles, et faire au 
mieux pour les rendre heureux. En agissant ainsi,  
je me sens utile.

Quelles sont vos raisons d’espérer, aujourd’hui ? 
Prendre soin des malades, soigner et les voir guérir. 

« L’Esprit du Seigneur  
est sur moi, parce qu’il  
m’a consacré par l’onction, 
pour porter la Bonne 
Nouvelle aux pauvres.  
Il m’a envoyé annoncer 
aux captifs la libération  
et aux aveugles le retour  
à la vue, renvoyer en liberté 
les opprimés, proclamer  
une année de grâce  
du Seigneur. » 
Luc 4, 18-19

me permet d’en coordonner l'action à l’échelle 
du département, en gérant et en informant les 
quatre cents parrains (dix sont enghiennois) 
sur l’évolution de l’Asie, de leurs filleuls et des 
mesures prises par l’association, mais aussi 
en organisant des actions d’information et de 
sensibilisation dans les écoles, sur les marchés 
de Noël, à travers des concerts.
Notre association, en plus de parrainer des 
enfants d’Asie, envoie aussi des volontaires 
sur place. Ces derniers, appelés « Bambous », 
gèrent les actions sur place. Un engagement 
fort que je salue car ces volontaires ont à leur 
charge de grandes responsabilités (vérifier 
la gestion de l’argent des parrainages auprès 
des responsables locaux, analyses du terrain 
et des problématiques actuelles, bon suivi des 
filleuls, des programmes et projets de l’asso-
ciation).
Ma raison d'espérer, aujourd'hui, vient de la ré-
silience incroyable dont font preuve les popu-

lations asiatiques. J'espère au-delà de tout car 
mes filleuls m'ont appris que même lorsque 
l'on n'a rien, l'espoir est un guide vers un ave-
nir meilleur.

Vous pouvez rejoindre les Enfants du Mékong, 
comme parrain, ou comme Bambou. 
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 Anne Vallaeys, mariée, maman de quatre 
enfants de 14 à 23 ans, travaille à la Banque de 
France en tant que consultante en organisation. 
Elle participe à la catéchèse à Saint-Gratien.

Autour du Lac. Que faites-vous au sein  
du catéchisme ?

Anne Vallaeys. J’anime un groupe d’enfants en 
3e année de catéchisme (CM2) et prépare l’en-
semble des enfants de 3e année à la première 
communion. Je suis aussi coordinatrice du ca-
téchisme.

Qu’est-ce qui vous a poussée à vous investir 
au sein du catéchisme ?

Dans ma jeunesse, j’ai été marquée par une ca-
téchiste qui a suivi mon groupe de catéchisme 
du CM2 à la 3e. Cette personne était pour moi 
un véritable témoin de Jésus ; elle m’a aidée à 
grandir dans la foi. Cela m’a donné le désir de 
transmettre ce que j’avais reçu.

Aujourd’hui, quelles sont vos raisons 
d’espérer ?

Lors du premier confinement, les catéchistes 
avaient essayé de maintenir un lien avec les 
enfants via l’envoi de mails avec des vidéos, 
des activités manuelles, une prière et un 
chant. Toutefois, ces séances étaient plus ou 
moins bien suivies. 
Pour le deuxième confinement, nous avons 
tenté de maintenir un contact avec les enfants 
en proposant aux parents que leur enfant 
regarde le samedi à 18  heures une séance de 
catéchisme live sur YouTube : « Les Samedis de 
Théobule », suivie d’un temps d’échange animé 
par chaque catéchiste sur Skype ou WhatsApp 
et cela fonctionne bien. 
La plupart des parents ont été très contents 
de cette proposition, et que les séances de 
catéchisme se poursuivent. Les relations avec 
les parents se sont même renforcées, ceux-ci 

étant présents à côté de leur enfant pour aider 
aux connexions. Cela me remplit d’espérance. 
En effet, Dieu met en chacun de nous les ca-
pacités pour transformer des circonstances 
compliquées en occasion de faire grandir son 
royaume d’amour. L’impossibilité de mainte-
nir nos réunions de catéchisme en paroisse, 
nous a conduits, en tant que catéchistes, à 
faire preuve d’imagination, à nous lancer dans 
l’utilisation d’outils que nous maîtrisions plus 
ou moins bien pour continuer, avec l’aide de 
l’Esprit saint, à transmettre l’amour de Dieu 
aux enfants et à leurs parents.

LE CATÉCHISME

Transmettre l’amour de Dieu
Vivre une relation d’amitié avec le Christ, c’est notre espérance. 
Témoignages.

« Ce qui était dès  
le commencement, 
ce que nous avons 
entendu, ce que nous 
avons vu de nos yeux, 
ce que nous avons 
contemplé, ce que 
nos mains ont touché 
de la parole de Dieu, 
nous vous en rendons 
témoignage et nous 
vous annonçons cette 
vie éternelle » 
1 Jn 1, 1-2
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 «Aimer, c’est donner vie»
Avec la catéchèse, nous avons, durant l’avent, 
décoré des cartes pour les offrir à Noël aux 
personnes seules de notre entourage proche 
ou plus lointain. 
Nous n’avons pas oublié ceux qui ont démé-
nagé mais qui ont partagé pendant un temps 
la vie de la paroisse. Leur faire parvenir une 
pensée de notre communauté a permis de 
garder le lien avec eux. 
Quelques jours après Noël, des personnes 
m’ont sollicitée pour avoir de nouvelles cartes 
afin de les donner à d’autres personnes. 
Quand j’ai vu leur joie, j’ai pensé aux disciples 
qui revenaient tout joyeux de leur rencontre 
avec d’autres personnes éloignées. L’Évangile 
continue à se vivre avec chacun de nous, par 
des toutes petites choses si nous y mettons de 
l’amour, sans la recherche de soi-même. 
Aimer, c’est donner vie au monde.

PATRICIA PETIT

Capture d’écran de la vidéo «Théobule», lors de la séance du 28 novembre.

Vous pouvez rejoindre le catéchisme, ou préparer 
votre baptême quel que soit votre âge :  
www.paroisse-enghien-saintgratien.com ou en 
prenant contact avec les secrétariats de la paroisse.

 Assiba, maman de deux enfants, est 
animatrice en pastorale scolaire à Notre-
Dame-de-la-Providence. 

Autour du Lac. Que faites-vous au sein  
du catéchisme ?

Assiba. Je suis bénévole catéchiste au 
sein de ma paroisse, et je m’occupe avec 
d’autres catéchistes, des enfants du CM1-
CM2 à Saint-Paul des Raguenets et Saint-
Ferdinand d’Argenteuil. 

Qu’est-ce qui vous a poussée à vous 
investir au sein du caté ?

Donner un peu de mon temps à l’Église, 
vivre ma foi chrétienne, témoigner de 
l’amour de Dieu dans ma vie, et surtout 
transmettre cette foi reçue lors de mon bap-
tême sont à l’origine de mon engagement 
car la foi et l’engagement sont liés.

Aujourd’hui, quelles sont vos raisons 
d’espérer ?

Pendant mes séances de catéchèse, je 
suis comme un semeur (cf. Luc 8,4-8), et 
j’espère que Dieu, dans son amour infini, y 
veille et fera germer de bonnes graines. Le 
progrès dans la foi est possible. 
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ASSOCIATION MP3

Faire grandir la vie  
chez les jeunes
Merlin Mongbandi, 33 ans, est salarié du diocèse de Pontoise  
au service de la Pastorale des jeunes (MP3).

Autour du Lac. Qu’est-ce que MP3 ?

Merlin Mongbandi. MP3 est un patronage-au-
mônerie, une œuvre chrétienne ouverte à tous, 
sans distinctions, au service de l’éducation 
humaine et spirituelle des jeunes. Par le jeu, 
qui est une pédagogie chrétienne, MP3 accom-
pagne et aide chacun à devenir un adulte et un 
citoyen du monde.

Que faites-vous au sein de MP3 ?
Concrètement, nous mettons en place des 
séjours pour les jeunes, un accueil de loisirs 
les mercredis. Nous proposons aussi plusieurs 
ateliers en fonction des centres d’intérêts : une 
chorale et un orchestre, du théâtre, de l’art plas-
tique et des activités sportives. Nous préparons 
également les jeunes à recevoir les sacrements 
et organisons des pèlerinages. Ma mission est 
de coordonner l’ensemble des activités et de 
diriger l’accueil de loisirs.

Qu’est-ce qui vous a poussé à vous investir 
au sein de MP3 ?

Ce qui m’a poussé à m’investir corps et âme 
au sein de MP3, c’est d’abord l’amour incondi-

tionnel de Dieu le père pour moi. À mon tour 
de m’occuper des affaires de Dieu, en aidant 
les jeunes à s’émanciper dans la vie sur le plan 
humain, social, psychologique et spirituel. 
Me savoir et me sentir aimé du Christ, être un 
relais de confiance aux côtés des familles : ce 
sont pour moi des moyens de témoigner toute 
ma reconnaissance à Dieu. Ainsi je réponds à 
cette question : « Merlin, qu’as-tu fait de ton 
baptême et des capacités que je t’ai données ? »

Aujourd’hui, quelles sont vos raisons 
d’espérer ?

Peu importe qui je suis, mes capacités, mes fra-
gilités, les nombreuses fois où je suis tombé, la 
bonté du Seigneur est là. Il me relève et fait de 
moi un enfant de Dieu et un homme capable. 
Nous avons un Dieu vivant et avec nous. Voilà 
mes raisons d’espérer en Dieu et en cette pré-
sence de Dieu en l’Homme.

Vous pouvez rejoindre les activités de l’associa-
tion MP3 en prenant contact avec l’accueil  
des paroisses sur le site de la paroisse  
ou avec Merlin, au 07 57 40 36 82 ou à l’adresse : 
contact@association-mp3.fr



RENAULT St-Gratien Agent
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GARAGE MONTOUCHET S.A.
71-73 bd Maréchal Foch - 95210 Saint-Gratien

Tél. : 01 39 89 19 88 - garage.montouchet@orange.fr

Vous souhaitez faire paraître  
une annonce publicitaire
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 06 16 53 63 63
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ESPACE CHARLES-PÉGUY

Charles Péguy, 
un témoin d’espérance
Découvrez (ou redécouvrez) en page de droite le célèbre texte  
de Charles Péguy sur l’espérance.

 D’où vient cet hymne à l’espérance  
chez Charles Péguy ?

Rien ne le prédisposait à espérer. Dans ses 
premiers écrits, il préfère ceux qui luttent et 
travaillent, il préfère même l’épouvante sincère 
à une espérance religieuse. Même dans son 
chant à l’espérance, Le Porche du mystère de la 
deuxième vertu, il confessera être plus proche 
de désespérer que d’espérer : « Le facile et la 
pente est de désespérer. » 
Il s’est brouillé avec beaucoup de ses anciens 
amis socialistes, ses affaires marchent mal, son 
foyer connaît des difficultés, et il pense même 
à mettre fin à ses jours.

 D’où lui vient cette espérance ?
Au plus profond des profondeurs, il reprend 
pied. Et ce sursaut prend racine dans ses 
enfants d’abord. Ses enfants, leurs joies, leur 
simplicité, leur confiance dans leur père, lui 
permettent de découvrir à nouveau la nature 
de l’espérance. 
Ce sursaut trouve son origine également 
dans les Écritures, la méditation des para-
boles de la miséricorde (cf. Luc 15) et la dé-
couverte de la figure du Père qui se réjouit 

plus du retour du pécheur que de l’obser-
vance des « honnêtes gens », qui part à la re-
cherche de la brebis perdue, qui la soigne, et 
qui la porte.

Source : Claire Daudin, article « Espérance », in Dictionnaire 
Charles Péguy, sous la direction de Salomon Malka, Albin 
Michel, Paris, 2018.

PROGRAMME
Vous désirez connaître les prochaines 
manifestations de l’Espace Charles-Péguy, 
rendez-vous sur  : 
www.paroisse-enghien-saintgratien.com

Venez nombreux 
écouter le spectacle 
musical 
« Découvre-toi », 
dimanche 30 mai 
à Saint-Joseph 
d’Enghien à 15h.
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EXTRAITS 

La petite fille espérance

«Ce qui m'étonne, dit Dieu, c'est l'espérance.
Et je n'en reviens pas.

Cette petite espérance qui n'a l'air de rien du tout.
Cette petite fille espérance.
Immortelle.

La foi que j’aime le mieux, dit Dieu,
C’est l’espérance.
La foi, c’est pas étonnant, j’éclate tellement dans mes créations
La charité, ça ne m’étonne pas, les pauvres créatures sont si malheureuses
Qu’à moins d’avoir un cœur de pierre,
Comment n’auraient-elles point de charité les uns des autres
Ce qui m'étonne, dit Dieu, c'est l'espérance.
L'espérance est une petite fille de rien du tout.
Qui est venue au monde le jour de Noël de l'année dernière.
C'est cette petite fille pourtant qui traversera les mondes.
Cette petite fille de rien du tout.
Elle seule, portant les autres, qui traversera les mondes révolus.
La foi va de soi, la charité va malheureusement de soi.
Mais l'espérance ne va pas de soi.
L'espérance ne va pas toute seule.
Pour espérer, mon enfant, il faut être bien heureux, 
il faut avoir obtenu, reçu une grande grâce.

La foi voit ce qui est.
La charité aime ce qui est.
L'espérance voit ce qui n’est pas encore, ce qui sera.
Sur le chemin montant, sablonneux, malaisé.
Sur la route montante.
Traînée, pendue aux bras de ses deux grandes sœurs,
Qui la tiennent par la main,
La petite espérance s'avance.

Et au milieu entre ses deux grandes sœurs elle a l'air de se laisser traîner.
Comme une enfant qui n'aurait pas la force de marcher.
Et qu'on traînerait sur cette route malgré elle.
Et en réalité c'est elle qui fait marcher les deux autres.
Et qui les traîne.
Et qui fait marcher tout le monde.
Et qui le traîne.
Car on ne travaille jamais que pour les enfants.
Et les deux grandes ne marchent que pour la petite.
L’espérance fait reconnaître que la vie a un sens, que l’être humain a du prix,  
que rien n’est fatal. 
Que Noël brille dans vos yeux et réchauffe vos cœurs.»

Charles Péguy
“Le Porche du mystère de la deuxième vertu”, 1912
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Claude Ansar : 
croire, espérer, agir
Comment je conçois l’espérance, comment je l’ai vécue, 
comment je la vis actuellement.

Nous avons tous entendu ces expressions : 
« l’espoir fait vivre », « on ne peut pas 

vivre sans espérance ». Nous espérons tous 
une vie meilleure, pour nous-mêmes, pour 
nos proches, pour que le monde vive en paix, 
cette paix qui tarde à venir.
L’espérance nous pousse à agir. Pendant des 
années, militant syndical et associatif, je me 
suis battu pour l’amélioration des conditions 
de travail et de vie de mes concitoyens, avec 
l’espoir d’une réussite pas toujours évidente.
Actuellement, le monde entier est touché par 
la pandémie de coronavirus, nous espérons 
ne pas être atteints par cette maladie et voir 
la guérison de tous les malades. Nous prions 

pour les millions de personnes qui décèdent 
chaque jour, dont certaines, chrétiennes, 
avec l’espérance de la résurrection. Nous ne 
savons pas sous quelle forme elle se fera. 
Toutefois, dans le Credo, nous disons : « Je 
crois à la résurrection de la chair, à la vie éter-
nelle. » Dans l’Évangile de saint Jean 20, 19-31, 
il est dit : « Heureux ceux qui croient sans avoir 
vu. »
Dans ma règle de vie, je retiens trois verbes : 
croire, espérer, agir.

CLAUDE ANSAR

« Une femme, oublie-t-elle 
son petit enfant ?  
Même si elle oubliait,  
moi, je ne t’oublierai pas,  
dit le Seigneur.  
Je t’ai grave  
sur les paumes  
de mes mains » 
Isaïe 49, 15-16

« HEUREUX  
CEUX QUI CROIENT  
SANS AVOIR VU. »

Jean 20,31






